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L'ECOLE ORTHOPEDIQUE 
V a * >(]mioirtnitloD munic ipa l e qui 

veut remplir sa tache vo l t s'ouvrir I 
s o e ac t iv i t é des domaines tr i e d i v e r s : 
preMèmea d 'hyg iène e t de voirie , q o e s -
t i e n s sca la ires , sociale», e t c . . , il n'est 
r en dana la v ie de la c i t é qui n e soll i
c ite non a t t en t ion . 

Nous avons , m a i n t e s fo l s co l'ocra-
•KM d« présenter à n o s lecteurs l e* 
reafissrlnns dont bénéficie a Tourcoing 
sa ee i toet lv i té . Nous voudntma. an -
J o c n H i u i l e s r e n s e i c c e r plus spécia
l ement sur une œ u v r e qui reod beau
coup d e s e r v i c e s : l 'Ecole orthopédique 

Cet o r g a n i s m e e s t re la t ivement ré-
« n t . puisqu'il d a t e d e 1 0 2 3 . 

S a raison d'Ctre e s t d e remédier t 
xm é ta t p h y s i q u e dé i l c lent r b e s d es 
e n f a n t s I m p a r f a i t e m e n t cons t i tués , 
(dév ia t ion de la co lonne vertébrale , 
atrophie , insuff i sance , e t c . ) . 

Certes , c 'é ta i t une œ u v r e particu
l i èrement dé l i ca te t met tra sur pied. 
T a n t de problèmes c o m p l e x e s pou 
v a l s â t s e présenter , t a n t d e fac teurs 
é ta ient suscept ib l e s de mult ip l ier les 
eaa part icul iers , q u e l 'on é ta i t e n droit 
de as demander , s'il é ta i t matér ie l l e 
m e n t e t m ê m e t echn iquement poss ib le , 
de m e n e r à bien une t e l l e entrepr i se . 
de la fa ire fonct ionner , e t surtout 
d'arriver a des résu l ta t s prat iques . 

I C Dron, a lor s sénateur , «It appel 
à il. l e docteur P ierre Fa idberbe , d s 
t tonbaiz , qui, après nn e x a m e n d e la 
ques t ion , affirma s a fol dana te succès . 

C a s t a lors que c o m m e n ç a ht pre
m i e r s période de t rava i l ( 1 9 2 1 - 1 0 2 7 ) , 
que l'on peut appeler la période expé
r imentale . 

D a n a « n e sa l l e d e l 'Hospice de 
Tourcoing on Instal la de s apparei l s d e 
{ .ymnastique Indispensables . 

D e s e n f a n t s , d é s i g n é s a la su i te 
d inspect ions médica le s e t s e n m i s t 
o s a consul ta t ion spéc ia l e , é ta lent ad
m i s â suivre les cours. 

P e n d a n t les quatre a n n é e s d 'essa is , 
43 3 e n f a n t s purent ê tre s o i g n é s . Les 
résultats , quoique bons , n 'é ta ient pas 
comple t s . E n effet, i la g y m n a s t i q u e 
d s r s l t s e jo indre nn régi tu; a l i m e n 
taire approprié a l 'état part icul ier de 
chaque malade . D'autre part , c e s t a g e 
m o m e n t a n é ne pouvait a m e n e r nn ré
su l tat parfait , e t il é t a i t Indispensable 
«1 é tabl ir u n p r o g r a m m e scola ire spé
cial , e t une div is ion des t e m p s propres 
I permet tre de donner a u x e n f a n t s 
d i s repos et de s a t t i tudes s ta t iques 
a l ternant a v e c les exerc ices correctifs 
X J I S l ' expér ience a y a n t d é m o n t r é que 
i en é ta i t sur la bonne vole , on passa 
donc t la période effect ive . 

L a Municipal i té v o t a un créait de 
t-HO OOO fr. pour « la créat ion i t l ' smé-
i ' i cernent d'une éco le de g y m n a s t i q u e 
c t t h o p é d k i n e » . 

Cet te école fut InaUl lée en octobre 
1 9 2 7 , d a n s l e s b â t i m e n t s de l 'Union 
p-»st-scola!re de la B U B e n e - P o r t e , « a l 
( t i ra ient nn mil ieu spproprt-i a u x b e 
s o i n s d e l 'œuvre . 

C'est c e t t e école que nt/us a v o n s 
vis i tée? s o u s l 'a imable condui te d e s o n 
dévoué directeur M. Drancourt , qu'as 
s i s t e un personnel de choix . M. Dran
court a b ien vou lu noua donner quel-
ques indicat ions Intéressantes , t and i s 
«iae M. l e doc teur P ierre Fa idberbe 
nous rense ignai t sur la partie médica le 
de l ' é tabl i s sement . 

N o u s entre t i endrons p r o c h a i n e m e n t 
i r a lecteurs de ce t t e v i s i te . 

LA BRASSERIE « CHANTECLER ». 
as-Café Mseerss , T»sreol» i , l»vite MM. 
les Brasseurs, le» Cafetiers, les Restsnrs-
trurs. à venir visiter sa cave à bière, 
unique sa monde. 41012 

TROIS PROFESSEURS DE L'ENSEI
GNEMENT LIBRE REÇOIVENT LA 
MÉDAILLE DU MÉRITE DIOCÉ
SAIN 

Au cours de la présentation des voeux 
des membres d» l'enseignement libre au 
cardinal Liénart. évéque de Lille, celui-ci 
a décerné la médaille do Mérite diocésain, 
pour pins de 2 3 ans de eo'iaboratino à 
l'œuvre de l'éducation religieuse de la 
Jesne»»*, a Mm- As t ina . directrice, et à 
lHUe Victoire et Amarre, roerti tutrices à 
l'Ilsstitnt Samt»-M«rgnerke-Mari», rire du 
Conssundant-Drisnt. 

t» saagssssjM talent oratoire, parler» de 
< La F s m i l e », s a Cercle Bamt-Jean-
Bsptiete, 120, n e du Totjqeet. 

La arraisaslrté du conférencier et 
l'ssrpaitaaoe de sujet trahé h i s s e n t eapé-
rsr eue les pareissiess répondront nom-
s*s«x à i'isvUatJoa qui leur a été faite. 

CaanaJant, g e t {ait • » pressant appel 

eetntssétgnsa pour que cea derniers 
a s effort en vue d'assurer nn ma-

gBifiqn» soditoire à l'aumccier si dévoué 
du 1 " Corps d'ancée. 

Les membres ds l 'A-CJ.F. et les jeunes 
i l l es d'oeuvres recueilleront aussi de pré-
deux emeagnetnents dont les conclusions 
leur serviront d» guide dans la tache qui 
les attend demain. 

La séance sera agrémentée par de nom
breuses projections qui promettent de (aire 
p.User i tous nue excellente soirée dans 
une a»'jle 'bien chauffée. 

Lé Cercle sera ouvert i 19 h. 43. 

assise. L e s personnes désireases de con
naître t l'avança les pmssssassss s t d'être 
B*i»a» a s eoasaat des neu i sH—du cinéma. 
vsejaroat s ' s a i s s u . à ssscs petit» s e r a 
très alerte s t très franche. Tons Is rece-
vrea en vous I—jrirrattt à Caoeordia, 41, 
ras Carsot. Votre versement de 6 fr.v 

droit i no ballet de faveur. 
Fai tes faire cet envoi à vos amis qu 

aiment le cinéma. 

CHEZ LES AMIS DE TOURCOING 
Après rfrassitioB da Travail 

Notas avons «ooligné en son temps lt 
grand anicce» obtenu ' par l'Exposition du 
travail qu'avaient organisée les « Amis 
de Tourcoing ». C O B O K conclusion a cette 
manifestation, il a été procédé mercredi 
soir, s a s iège da firrodicat d'initiative, 
ras de Wafllj , i la distribution de* mé-
dasses e t récompenses attribuées aux par
ticipants. 

M- J. Masurei présidait et avait à ses . 
cotés : MM. Guéranger, premier vice-prési-
dent; Fwrm, président du Comité arti
sanal d» Tourcoing, et les membres du 
jury. 

M. J. Masure! rappela le succès obtenu 
par la deuxième Exposition, grâce i une 
participation très noosbrsuse et su soi au 
concours du Comité artisanal. 

Cette manxfeststion se continuera tous 
les an» et le préaident fit appel a tous 
ceux qui.s'y intéressent pour qu'Us conti
nuent â y présenter leurs travaux. 

Pui s î remercia les membres du jury 
qsri avaient sa , avec autant de compétence 
s a s éTisssartWité, répartir lea médaillée et 
les drpioaaes mis à leur disposition. 

D e s remerciements furent également 
adressés aux organisateurs et tout parti
culièrement à M- Dewaimtirechre, président 
de l'Esposition, qui avait au si bien, mettre 
su peint la taon» que la Conseil dadmi-
nlstrataM lui avait confiée. 

M. «T. Masurei procéda alors a la distri-
battoa des réetxaspeisaea et un vin d'hon
neur termina cette réunion. 

UNE MANIFESTATION DE SYMPA 
TtHl AUX ÉTABLISSEMENTS 
TTJERGHIEN FRÈRES 

Comme chaque année, MM. Tiberghion 
frères ont reçu les souhaits de leurs em
ployés et contremaître*. Ds ont procédé, 
s oette occasion, à la remise de cadeaux 
et gratifications i un certain nombre de 
vétérans de leurs usines. Cette année, la 
promotion était particulièrement nom
breuse: M. Clément Decock, ouvrier trieur 
de déchets, atteignait sa soixantième an
née de présence. 

Trois ouvriers atteignaient 50 ans: AD1. 
Jules Petit , Charles Verbsegbe, Fidèle 
Deavnarehelier. 

TroU atteignaient 40 ans: MM. Georges 
Dnterte, Jules Bkmdeau, Germaine Bouek. 

m. 
Vanat «tteis-oaJent 30 ans: Juliette Hoii-

xet. Angele Veawassenhove, Auguatiue 
Planqosrt, Léontme Venaeveren, Julien 
Decoopmaa. Pierre Vaahuyse, Edouard 
Durand. Eraest Deiphiaque, Jean La-
drièr». Achille Verfsiliie, Henri Vergia, 
Philippe Seioese, Albert Lejebvre, Julien 
Unmonpres, Ju les Catteau, Akfred F o -
reaa. Désiré Fsveaeaoy . Oabriel Buys-
•ens, Loui» Dehaeae, Erses* Dutoo. 

Le tableau d'honneur des anciens col
laborateurs de ht maison encore su tra
vail, compte actuellement: 2 vétéram 
ayant 0 0 ans; 13. 60 ans; 46, 40 ans; 146 
3 0 ane d* présence. .I l faut ajouter à ce 
ohUfre 43 retraités. C'est là un magnifique 
exemple de persévérance dans le travail 
et d"sttacs)»me»t du personnel aux éta
blissements ou ils sont employés. 

Médaille d'honneur de l'Octroi 
La médaille de bronze de l'Octroi a été 

décernée h M. Henri Desanettre, brigadier 
d'octroi. Nos félicitations. 

M. FERNANO RONTE-SÉNÉLAR 
EST NOMMÉ NOTAIRE a St-VALÉRY 

N»ua sPprsaon» la nomiaation de M. 
Fersasd B»ste-8énélar, deetesr en droit. 
d* Tesreahsg, es—me notaire à Saint-
Valéry-sar-BOmme, en remplacement de 
M* Part Uaehu. 

Mgr RÉGENT 
A U CERCLE S » J E A N - B A P T I S T E 

C'est e e soir à 3 0 h. que Mgr Bégent. 

Arrestation d'an bécanier 
I* service de ht Sûne-té était informé 

jeudi matin, par la pouoe de Mouscron, 
qu'un groupe de trois indésirables parmi 
lesqueis figurait an certaaio Louis Outriez, 
31 ans, sans domicile fixe, qui déjà plu
sieurs fois avait été condamné pour 
fraude, outrage, rébellion e t vol, itérait 
conduit à la frontière. M. Dalle, inspec
teur de h Sorete, et le rous-inspecteur 
Desreux, se rendirent à la Manière, na. 
munis du « également da l'iiidiridu, ils l'ap
préhendèrent. 

Au moment de son «rrestatiou par la 
police belge, Dutries était eu po*»es*ion 
d'une bicyclette qu'il avoua avoir d^r^htV 
le 28 «ié>emr.r«. à H h. ,11). à l'entrée du 
f'afé des Sport», avenue Gu»tave-l>ron. à 

rruing. I.'euqtiéie menée par SI. Dalle 
permit d» retrouver le propriétaire du 
vélo. M. Julies Saint-Venant, domicilié 
317, rue de Tourcoing, i Neuville-en-Fer-
rain. qui e>t rentré en SassSssjSSSS) de sa 
ssashiae. Dutriea, inculpé de vol et de 
*sga»»Bdag» par JL Farrerex, eonimie-
saire du 1er arrondiseement, fut déféré au 
Parquet. 

«EÎ.5V» SES PEBUXS S B OOBBTXr/IRB 
OT' l- AH ï l DacBÏŒBB 19St. — Jean 
n-HilInln. m» d'Aoor. 17 : 1 msir.cn rue de 
Bavai ; Joseph Vignoble, bevlevarS i» rEgs-
lllé. 1H .- I blliment ; Oon<lr«nd Prèrsi rue 
Winoe Cboeqassl, 172 : des ausssias ; Lor-
tbioii-aCsIpai, *v«ao« Aiben 1*' : 1 cave a 
l'Iatéricir ; Oodlnot-Lt««l, Chsns<<e VsM. 
79 : 1 B-aiaeo rne da Bsvsi ; Et» J. Wstin.i-
I.iuioiirttic, rsé d'Amsterdam : saranjiiMuieii-. 
é 'u i s e : Crrii » Lebrun, lue de C'btnti-',-. il • 
1 nisitoii rue Alfred Desplsaqies ; ùmture 
Bovyn. .«« de Fleurns, "lu : 1 maim. rsa du 
Basa Laurier j Réassurâtes Frères, ta> C-1-
bert, 313 : 1 maison ; aime J-cperj-HuJardi", 
rue de Mooranx, 18 : 4 m i i u m avatjaa Oua-
teve Orau ; £ta Lidaart-Walaier, rue Vene, 2 ' : 
anrélerer un bâtiment. 

Mitoyennt» aassssssa, 22, rue Cronstadt 
BBaULTATS D'ADJUDICATIONS. — Mer

credi 4 Janrier à 10 h. BO, il a Hé procé.Ié 
a l'adjudication publique des traranr, neuf» et 
d'efltr?li«B des irnûta et des parafes et rerc-
temenla pendant l'année 1933 : 

1) Entretien et travaux nea/a des égoûta : 
MM. Buiduiu «t Dubralle, 38, rue Claude Ber
nard S Tourcoinr ont ete déclarés adjndictitai-
res arec nn rabeie da S Ci. 

2- Entretien et travaux neufs des parages 
et rerétatnents de ebausséet, dee voies publi
ques et immoublea communaux. 

1er lot : Travaux do pav&xes et revêt.*-
ment» : MM. Baudnin et Dubrulle sont adjudi. 
estairea arec un rabais de 6 Sjt, 

Se » t : Fourniture de matériaux : MM. 
Ba-uduin et Dubruile sont adjudicataires avec 
un rabais de 4 c'f. 

LA VENTE AVX BAIXES. — Marcbandises 
vendues t la criée le S janvier : Cbicont. LSI 
le kx ; oitnons, 0.55 le ig ; eboux fleurs, 
14.00 à 20.00 le colis ; eboux verts, 0.70 a 
0.9S la pièce ; poireaux, 1.73 la botte ; fleurs 
18.00 i 30.00 le panier ; bananes, 18.00 a,' 
27.00 la caisse ; orangée. 1.7S S 2.70 le kg ; 
mandarines, 2.00 à 8.30 le kg ; pommes, 1.10 
le kgr ; cltrona. 2.20 1 2,75 ; oamenberts, 1.45 
à 1.90 la pièce ; monster. 8.25 à 4.00 la pièce; 
souda, 6.25 S 7.00 In kg ; (ruvère, 9.CO à 9.2 5 
le kg ; port salut, 6.50 i 9.00 le kg ; beurre, 
17.50 à 20.00 le kg ; merlans, 1.30 à 2.80 
le kg ; cabillauds. 8.00 t 3.80 1» kg ; harengs, 
0.80 S 1.80 le kg ; merluebes, 3.80 le kg ; 
saumon ross, 6.00 à 6.50 le kg. 

MUTUELLE RETRAITE CE LA IXDÊR.Ï-
TION DES COMBATTANTS. — Les TaTse-
menta pour l* 1er trimestre 11*3.1 seront encore 
reeua aujourd'hui vendredi et demain samedi 
jeaass'a 17 h. à 

HABJtONTB MUNICIPALE. — Ce toir à 
20 b.. reprise des répétitions generi;r... Pro
grammes de Niée. 

CHOKALES PAROISSIALES NOTRE-DAME 
DE LOURDES. — Ce vendredi à 19 h. 80, 
salut ebaaié p*r lea deux cborelea suivi de la 
répétition à l'église. 

CHORALE PAROISSIALE SAINT-JOSEFK. 
— Oo vendredi à 20 h., répétition générale an 

COMITÉ DES FÊTES DE LA TOSSÊE ET 
CINQ.VOIES. — Réunion ee aoir i 20 h. chez 
Chariot. 208, rue de Roebaix. Etude du pro
gramme des fêtes quadriennale». 

BIOOJAZZ DES CINQ-VOIES. — Tas de 
répétition aujourd'hui. Kéuuion do la com
mission à 19 h. 30 au liège, café de la Lumière 

AMICALE SAINT CHRISTOPHE. — Diman
che prochain à i l h., rue de ls Cloche, 85. 
réunion mensuelle. Souhaits à M. le Doyen, au 
piésident d'honneur et 4 M. Décamp. 

CHORALE PAROISSIALE SAINT-JACQUES 
— Les membres sont priés d'sssisttr sux fu
nérailles do M. Aiséno Mail'ait demain samedi à 
10 b. 15 en l'église Notre-Dame. 

UNION TOURQUENNOISE. — Réunion de 
la commission administrative ee aeir su local 
à 20 b. Communication importante. 

CLUB STMFHONIQUE DBS PIATS. — Ce 
soir vendredi * 19 h., répétition générale au 
siège • Café Franco!» » sngle des mes Winoc-
Chocqn?«l et du Château. 

0 de maladie» diverses et 6 de maladie 
inconnue ou mal définie. 

CAIBSB PB «JTTBAITTS tssjs FBSVOTANT3 
DB L'UimjSTBIB BT DO OOBMBBCE « 0 3 -
BATslfc». — Un» | i isissssin s» tiendra éi 
I l h. t 1* h. 30 sa siège, n a Négrier, le 
dimanche S janvier pour essa «si sas réglé In 
cotisation. Poar les satras qui as seat pas & 
jour, ane permanence spéciale leur sera ré
servée de 11 b. à 12 h. le élmsaes» suivant 
15 jsovier. / 

TOURNSE DIT FBBOBFTBUB, — Demain 
samedi 7 jsnvler de 8 b. 30 s 10 b. 30 en local 
habituel. 

LE COMIT2 D'ENTRAIDE AUX CHO-
KBUBB a reca de M Laagrené, rue Jesnue 
d'Ara, la somme de 100 francs et de M. Arthur 
Steux, ras Vauban, la satine somme, produit 
des jeax ergaaieéa sa profit des chômeur» dana 
leurs étabiieaements. 

MARCO-EN-BARŒUL 
LA VIE DES HUIT PAROISSES 

QUE COMPTE LE DOYENNÉ 
DE MARCQ 

K s dormons ci-dessous le relevé des 

MOUVAUX 

T 

C I N t FAMILIAL T 0 U R Q U E N N 0 I S , 
— Non» apprenons que le deuxième brsl-

L'INSTALLATION 
DE M. L'ABBÉ BERNARD 

A AU SACRÉ CŒUR 
L installation Idu nouveau curé de ia. 

paroisse du Sacré-Cœur, M. l'abbé Ber-
nard. aura li<u. coaune nous l'avons 
annoncé dimaorhe 8 Janvier, à 15 h. Voici 
l e programme de cette belle cérémonie qm 
attirera fa majorité des fidèles de la pa
roisse: 

M. le Curé sera rtçu a 15 h. au Foyer 
catholique mouva'iiiors par la municipalité 
de Mouvaux. Puis uu cortège composé des 
divers groupements de la paroisse, enfants. 
d*>s écoles, clique, Jeunesse cutho'iique Sf 
J.O.C., membres de la Chorale et du 
i'oyer, Mères chrétiennes, Eufants fie 
Marie et groupements féminins, se for
mera par les rues Vauiben, Faidherbe, 
Nouvelle et Saint-l'auJ pour gagner l'égiise 
du Sacré-Cojur où M. Paul Tœerghien. 
président du Conseil paroissial, pronon
cera l'allocution d'usage. Une fillette re
mettra alors au nouveau pasteur la hou
lette symbolique et les olefs de l'êiliùii'. 
Puis M. l'abbé Ohaatry, doyen de Marci-
en-Barceul. procédera A l'installation offi
cielle attirant le cérémonial consacré. 

LE MOUVEMENT 
DE LA POPULATION 

A s .-ours de l'année 1(132, k-s MtVBFSI 
de l'Etat-elvil ont enregistré 141 naissau-
cvs. T3 mariages, ,1 divorces, frg An*?. 

Les i»S décès se répartissent comme suit 
au Balai de vue de l a g e : 13 enfants <i" 
moins d un an, deux «le l an, trois de 2 a 
4 ans. une persoune de 211 ans, huit aV 
::rt à 40 a n s ; 5 de 40 à 4!) ans, limite rie 
TiO a 60 ans. vingt et mie de «0 a «S» ans. 
dix-sept de 70 à 70 ans. quinx* de !S0 h 
90 ans et une ao-dewsus de 90 ans. 

Cinq personnes sont tiKirtes de la tuber
culose pulmonaire, ld de eam-ers et tu
meurs malignes, 4 d'hémorragie et ramol
lissement du cerveau, 12 de maladies du 
cœur, 4 de bronchite aiguë. 3 de bronchite 
ehronixrue, tî de pneumonie, 8 d'autres 
affections de l'appareil respiratoire, une 
d'affection de l'estomac. 4 de diarrhée et 
entérite. 4 de néphribe aiguë on chronique, 
1 d'accident puerpéral, 3 de débilité con
génitale, 10 de sénilité, 2 de mort violente, 

actes paro^siaui rarersstré» au cours de 
l'ami- o 1032 écoulée, dans les huit pa
roisses d-u doyersné de Mnrcq-eB-BaTO?ul. 

Jlawi-Samt-VixaceTrt: 92 baptêmes, 38 
mariante», 77 décès. — Notre-Dame-des-
Victoires ota Pont de Marcq: 97 bajptémes, 
48 mariages. 50 sépultsrres. — Marcq-St-
lximis, au riou'ch: 72 baptêmes, 32 ma
riages, 2S sépultures. — Murcq-Sacré-
Cœur, h Kouges-Barres : 58 baptêmes, 16 
mairiages. 3 6 sépultures. — Miruvoux-St-
Oermain: C8 baptêmes, 48 mariages, 61 
sépultures. — Mourveux-Sacré-Cceur: 46 
baptêmes, 18 mariages, 29 sépultures. — 
MouTaux-Saint-Krançois: 47 baptêmes, 14 
mariages, 43 sépultures. 

Vo-ioci maintenant quelles furent lea 
grandes datée paroissiales de l'année: 

A Mareq-Saint-Vincent, le 22 mai, s'est 
tenue une journée familiale avec MM. les 
abbés Féron et Cau. délégués de TA.M.C. 
Le 2 octobre, M. l'abbé Potdevra, nommé 
vicaire à Lille, a quitté la paroisse. M. 
l'abbé Cyst-LVeproot lui succéda. 

A Notre-Dame de» Victoires, le 10 juil
let, fut inauguré le Foyer Saint-Joseph. 
Le 30 octobre, s'ouvrait le ricéma parois
sial, au Foyer. Le 15 décembre, M. Jean 
Delecoiirt. président du Comité catholi
que, recevait la Légion d'honneur pour les 
services qu'il a rendus aux œuvres so
ciales et mutualistes. 
j A Shint-Louis, le 2 octobre, le cinéma 
parrrisedal. équipé esjriMrlant, donnai*»»» 
première représeotat'on. ^ ^ T 

An Sacré-Ceeur, la chapelle à Seint-
Ohrietophe a été consacrée le 17 JuiBet 
par M. le vioaire général DevraiDy. Le deu
xième pèlerinage automobile et la nen-
vaine se sont déroulés arec grand succès 
du 17 au 20 juillet, ht 3 octobre, une gar
derie enfantine a été ouverte rue Bots-
sonnet. 

A Mouraux-Ssiut-Germaia, M. l'abbé 
Marescaux a quitté la paroisse le 29 mars 
1932 pour revenir aumônier de l'hospice 
civil et de la maison centrale de Loos. II 
a été remplacé par M. l'abbé Densyer. 

A Saint-François, une mission a été 
prftchée du 21 février an 6 man-s. Les exer
cices furent retuarquableni-eut suivis. Le 
20 novembre s'est lenue une magnifique 
journée sociale. 

Au Sacré-Coeur, i't'-r'ise s'est enrichie. 
en juillet-août, de jolis, chapiteaux. Le 2 
octobre a été béni le fanion de la clique 
Saiat-MxhoL Les paroissiens eurent la 
grande douleur de perdre leur vénéré pas
teur. M. l'abbé Taquet, enlevé le 2 décem
bre dernier par une douloureuse maladie. 
Son Eminence vieut de désigner pour lui 
succéder, M. l'abbé Bernard, qui sera ins
tallé c-fticiellement dimanche prochain. 

A Bondues, le 21 août, ht J.O.C. a orga
nisé une grande journée d'amitié qui a 
réuni 700 travailleurs de la région de Rou-
haix-Tourcoing. Le 15 septembre, 500 gar
çonnets des environs assistaient i la jour-

dan» la matin.» Bon loin de l'écluse, au-
delà du pont do Bisban, Les recherches 
qui continuèrent pendant plusieurs jours 
très activement, ne permirent pas de re
trouver le corps de la paovpe petite filte. 
On les abandonna croyant que le petit ca
davre avait été entraîné au loin sous une 
péniche. 

Or, qrMale ne fut pas la stupéfaction de 
M. Alphonse Boussemart, ancien ponton
nier du Bisban. habitant & proximité, en 
apercevant aases près de la nouvelle pas
serelle, le corps d'une fillette qui flottait 
entre deux eaux. A l'aide d'un crochet et 
d'une ficelle, il tmeno le corps près de 
l'escalier, mais le laissa dans l'eau tout 
contre la berge. Il s'en alla ensuite préve
nir la police, et le garde Maurice Fre-
meaux retira le petit corps du canal, pour 
le mener û la morgue. Ou constata avec 
surprise que malgré un eéjour de prés de 
quatre semaines dans l'eau, le corps de la 
petite Jeanne n'était pas décomposé. 11 
avait simplement U bras gauche percé par 
ou coup de gaffe ainsi que l'oreille droite. 

La famille a été prévenue et l'inhuma
tion de la malheureuse petite victime aoira 
lieu A bref délai, vraisemblablement ven
dredi aprèa-mirli. au cimetière du Bourg. 

Un homme travaillant sur les voies 
du M o n o «st blessa à la tê te 

par a n e tringle de roue échappée 
«Pute auto 

Jeudi vers 7 h. 46, un accident asses 
grave s'est produit entre le Pont de L>un-
kerque e t le Buisson, sur la chaussée laté
rale du Grand Boulevard, en bordure des 
voies du Mongy, dans les circonstances 
suivantes: 

M. Georges Lorthioir, 25 ans, ouvrier 
de la Société d'eatreprise des voies du 
Mongy. demeurant à Leers, rue du Capi
taine Picavet, 11 bis, travaillait sur les 
voies entre le Buisson et le Pont de Dun-
kerque, boulevard de Lille, à Marcq-en-
Barœul. Par l'allée latérale arrivait de 
Lille en automobile, M. René Olivier, en
trepreneur de transports, domicilié A 
Marcq, 45, rue de l'Egalité, qui s e dirigeait 
ver» le Croisé-Laroche. Au moment de 
croiser l'ouvrier, une tringle ea fer 
s'échappa de la roue arrière gauche de 
l'automobile et ajla frapper violemment 
M. Lorthioir & h figure. Sous la violence 
du eboe, l'ouvrier fut sérieusement blessé 
et tomba a la renverse, s'ooeasionnant une 
seconde blessure à la tête. Transporté 
dans un café voisin, le blessé reçut les 
soins du docteur BoudaiKiex et fut snaatte 
reconduit 1 son domicile. 

L'automobte ne put s'srrêier, le sol 
étant très glissant, elle risquait de -faire 
un tète-â-queue soit dans les voies du 
Mongy, soit sur le trottoir où s e trou
vaient plusieurs piétons. L'automobiliste, 
M. René Olivier, laissa rouler sa voiture 
une trentaine de mètres encore et celle-ci 
alla s'arrêter tout contre les pylônes du 
pont du chemin de fer. L'auto est natu
rellement détériorée a l'avant. Les dégâts 
peuvent être évaluée â 8.000 fr. environ. 
Le garde Maurioe Damares olla faire les 
constatations. 

U n piéton est renversé par une auto 
sur le Grand Boulevard 

Mercredi soir vers 21 h. 15, M. Ilenri 
Ooquelot, 30 ans. demeurant 8. rue <le 
Mulhouse à Lille, descendait du tramway 
Mongy à la hauteur du Croisé-Laroche, 
lorsqu'en traversant la chaussée centrale, 
il fut renversé par une auto pilotée par 
M. Dchayore, demeurant 15 avenue Gus
tave Delory h Croix. 

Aussitôt relevé par l'auteur involontai-e 
de l'accident, l'infortuné piéton fut conduit 
au poste de secours du Croisé-Laroche 

Le représentant du «Journal de Rou-
baix » répondit à M. Descamps, e t forma 
des voeux en faveur de» « A m i s d'Haï-
luin s . 

La soirée s'est ensuite clôturée par des 
chaos one. 

V 0 Y A G - A BEAURAING • Visita s s x 
Grottes g» H s s st l s Citadalls de Disant. 
>oyage par autocar de luxe, le siar.1l 10 
st ls mercredi 11 Janvier. 

l»r jour: Départ à 7 h. 45. place de 
-Mémo, par Courtrai, Tournai, Mon*, 
Ckarleroi, PbUinpe-ville, Beauraéng. Arrivée 
i S heures de l'après-midi. Dîner à Obar-
leroi. Visite à Beaureing, g l'endroit des 
apparitions. 

2* jour: Départ de Beauraiag * 7 Lrettree 
vers Han-»ur-Less<. Visite aux grottes. 
Départ i 10 heures vers Disent . Visite à 
Ui Citadelle e t puis dîner. Départ de 
D.nant â 12 heures 30 . Arrivée i ï n r e e 
a 0 heures du soir. 

Le prix e s t fixé à 150 fr. par personne, 
y compris dîner et logement. 

Inscription: ches M. Jsssph CALLOO 
(Pullman Atlas) , rue Neuve, 14. GHE-
LUWE (Tél. Menàu 277) . ainsi qu'an per-
«otroel des autobus de la ligne Menin-
Tpres-Ostende. Places numérotées. 2039 

L'ANNIVERSAIRE 
.DE LA FONDATION DE LA SECTION 

DES AN4JIENS COMBATTANTS 
BELGES 

A l'occasion de l'anniversaire de la 
fondation de la section haUumoise des An
cien» Combattants belges (F.N.C.) , la 
Commission, à le demande d'un oertain 
nombre d'adhérents, a décidé d'organiser 
un banquet. 

Celui-ci aura lieu le samedi 21 janvier 
i 19 h., au local, obez M. Vanhoof, « A 
1 arrêt du tram . , rue de Lille, 173. Prix 
de la souscription, 16 fr. Le* adhésions au 
banquet seront reçues jusqu'au 15 janvier. 

BKOOtrBAOEltBNT NATIONAL AUX TA-
MILLES KOMBBSUBBS. _ Le» bénénd.Fr* 
l e I encouragement national aux familles nom-
brenaea, des 8 eateg-ories (mensuelle, trimes
trielle et semestrielle) sont invités à ee pré
senter chea M. i, Pcrcentear rue du Midi. 41, 
le samedi 7 janvier courant de 9 h. à midi et 
de 14 à 10 h., pour toucher leur allocation, 

ROIMCQ 
ENCOURAGEMENT NATIONAL AUX FA

MILLES NOMBREUSES. — Le» bénéficiaires 
eourarexoent national aux 

lilie ST.l le m<de de 
présente -_- priéa de __ 

a la mairie le laadi • février 1833 4 » t i 10 
». en vne d'échan-er leur csrts d'Identité 

LA CONSULTATION DES NOUBRISSONS 
ponr le hameau du Blanc-Four, esté Desarrano 
Raea. rue de Lille : 1) mardi 10 janrier. i 
IS h. poar les enfanta dont les noms com
mencent par les lettres A a De inclue» ; mer
credi 11 Janvier i U h. pour ceux dont les 
nome commencent de Dl à Z. 

AVIS AUX CHOMEURS. — Aujourd'hui 
vendredi, pointage dea chômeurs partiels de 
14 h. 30 à 1J h. ; des chômeurs complets 
à la h. 

AVIS AUX AMICALISTES DE Ste-TRSBÊ-
SE ET DE L'IMMACULSE CONCEPTION. — 
J.e« amicalistc» de fite-Thfr»se et de l'Imma
culée Conception sont priées d'assister à la 
même qui sera dite samedi prochain à 6 h. 3,1', 
e~ l'égjss Siiut-Piat, peur leur compagne. 
Mile Jeanne Lleltour, à 1 ocession de son ma

ge qui sera célébré le lundi 9 janvier a 
BaSesl elles sont également invitée? I l fa. 

Appréciation» de ta commission » " '« ' 
réco l tes : la réeolt . du blé a été bonne 
ainsi que celle du seigle ; la récolte do 
l'avoine a été d'une bonne " " > y « ^ £ 
supérieure à celle de l s n n é e M M I * 
récolte de s pomme» de terre s « * J ~ ° 
et le rendement « « » ' ^ ! ^ J Y r S e c ! 
fourragère a rapporté 70.000 * " • * * ' * £ . 
tare, ainsi que celle de d-OH*rle ; tebatte-
rave sucrière a rapporté 32.0001 kilos 
, Le blé a donné 80 oxantaux de grain W 

40 qx de paille a l'I»**»™ ! , e r * * 1 ' , * 
donné 2 0 qx de grala s* 55 QX ; 1 avoine 
a donné 3 3 qx de grain et 3 5 ox. 

TAXE SU» ! * • C a n » 8 . — Il « " rarpelé 
. „ t « P r i « 1 « i r « d . * • » « SB'»* ' W " . < « ; 
chtreTi ks Otsirie. jusqu'« "Jï££-p£T 
nier 4i„\. le» snlmsax ou >* J*"***"*' %£\ 
rinsnoeJtion, h» «bien» «ont •asaé» est «eux 
wtssortès : lr» estégorv», tout animal BOT 
a r s t S % s é a a a » » s ( * S B » * » • » » • " • • „ £ 
UAeatA y ^ s g * . ' £ ^ f f i j T s î , * ï ï [ ; 
l e ataavrfr», eaiMS airseté» » « » « , < W « * * . V „ 
Jars.. Tente * » « » déel.r»t,«n « • " i " ^ n 

entraîne d'crfâc* l'imposition i < « * J V »»"• 
il en est de Bvéme poor les propriétaire» «ont 
le» -être»» seront trouvé» errants. 

BTATISTI0.U» DS l'BTAT-OTVtt DE 
L'AJTBBB l»sa. — 73 naissance». 2S mari»; 
tes. 8 tranecrtptiens. S reconnais»»»*»», 4. 
iêeés. » 

COjrSULTAMON DBS NOT/BBISBOaTS. — 
Aujourd'hui. » 14 h., à 1» Mairie. 

ARRET DB COURANT 1» diansuteh» I 1 " ' 
r»»r. de » * IS h., aur 1» o*t* aaucl»» de ls 
Deulv. 

COMÏNÊS 
LA CRÉATION DE L'EKOLE 
DE MUSIQUE MUNIDIPALE 

L'Ecole de musique est consacrée à l'en
seignement gratuit de la masiqus. Cet en
seignement comprend cinq sect ions: sol
fège, violon, piano, cuivres e t bois. 

Les ciasses de soifége, piano e t violon 
sont mixtes. 

Lea aspirants ne jouant pas encore 
d'instrument sont admis 1 suivre le» conrs 
de solfège. Nul ne peut être admis dan» 
une ciasse de solfège s'il a moins de 
â sua et plus de 26 ans. 

I * » aspirants pour l'Ecole de musique 
doiveat se faire inscrire en déposant un 
extrait de leur acte de naissance le diman
che 15 janvier (seul jour d'inscription), 
de 9 h. .1 midi, & l'Hôtel de Ville, salle de? 
réunions, où les inscriptions seront reçues 
par M. Pellemeule. 

Les candidats de nationalité é trangèm 
pourront être reçu» — suivant l e nombre 
de places disponibles — avec l'autorisa
tion spéciale de M. le Main-, 

Toutes les classes seront faites le di
manche matin, sons la surveillance de M. 
PeUemeole. 

L'ouverture des classes aura lieu le pre
mier dimanche de février: tout élùve n-̂  
se présentant pas à l'heure qui lui sera 
indiquée, sera considéré comme démissio".-
naire. 

Les aspirant* seivtijt réaals dans un" 
des salles de la Mairie, le dimanche 2D 
janvier, à 11 h., afin Se recevoir les ins
tructions nécessaires en ce qui concerne 
le règ-Iernerit et aus-=ï ia désignation des 
heures i c i cours qu'ils auront à suivre. 

Ceux 4-rôs.de Bssssas de IS crin devront 
être £ccompa;nés de leur père, mère ou 
ttrtfir. 

-r 

BONDUES 

née d'amitié des patronages de vacance», j tête, à la joue et â la jambe gauche, qn 
Le 12 Juillet. M. l'abbé Deimotte célébra sauf complications, ne paraissent pas d 
sa messe de prémices. Le 25 septembre, ! 
M. l'eLbé Lepou&re. nommé directeur de 
la maison de famille Ssist-LouJ», faisait 
s e s adieux & la paroisse. Il fut remplacé 
par M. l'abbé Delesolle, nouveau prêtre. 

L'ARBRE LE NOËL 
DES FAMILLES NOMBREUSES 

Malgré la période difficile que nous ve
nons de traverser, le Comité est heureux 
de pouvoir offrir à ses adhérents un Arbre 

M. le docteuT Masson vint lui donner Isa j de Xoël avec la traditionnelle distribution 
premiers soins. | de lots utiles aux entants de 13 ans et 

Peu après, il était reconduit par les : su-dessous, grflee au généreux concours 
soins de l'automobiliste précité à son do- | qu'H a trouvé chez les bienfaiteurs du 
micile. J i groupement qui ont tenu i témoigner leur 

Le praticien a relevé des blessures i la I encouragement aux grandes familles. 
Cette petite fête de famille aura lieu 

Statistique de .'Et?t-Civi! 
Il a été enregistré en 1032: Naissances. 

!!<3: mariages. 4!l: dêi-ès, 110. Il avait été 
eoregistri1 en 1031: Xais-onces. 171; ma
riages, .77: décès. 102. 

DI8TBIBUTION DE CHABBON.^— Unis 
istributten extraordinsirc de eharaVu aura 
ieu aujourd'hui vendredi S janvier da 10 h 

à II h. Su pour les familles indigentes inscri
tes BUT de l.i 

AU PATRONAGE DE M0NTPLAISIR 
On sait l'attention que le clergé parois

sial porte au quartier Monplaisir dont le 
développement est chaque jour pitas grand. 
C'est ainsi que M. febbé Obantrr, doyen 
de Saint-Vincent, y a installé une garde
rie enfantine et un dispensaire qud ren
dent â la population de ce quartier de près 
de 000 habitants, de signalés services. 

Plus récemment, un secrétariat popu
laire y a également été fondé. Il fonc
tionne désormais, trèj régulièrement. 

L'n patrona,jte réunit aussi tous les jeu
dis et dimanches les flliettes du quartier 
au nombre de piiis de soixante-dix. 

Pornr récompenser ces enfants de 
BSsitlsjsM et de leur bonne conduite. 
rm-rtitipenses leur seront distribuées di
manche soir, au cours d'une eh.trm.nnc 
réunion, qui sera présidée par .M, raabé 
Chant ry. 

Le corps de îa fillette n o y é e par s i mirt 
le 9 décembre dernier a été retrouvé 

j ;ud i matin 
I.a population a encore présent 1 la 

mémoire le douloureux drame qui s'est tlj-
roulé le vendredi 0 décembre -dernier, à 
Marcq-ea-Barcï»ul. Condamnée pour v l 
par le tribuool eorrectioaasei de Lille, la 
veuve Duloogcourty, née Ludwine Marani. 
âgée de é8 ans, et mère de trois enfants, 
demeurant 81, n ie de Bouges-Barres, pre
nait la fatale décision de mettre fin à ses 
jours en entraînant avec elle dans la mort 
sa pet.te fille Jeanne, âgée de 10 ans. En 

•ir entraîner de suites fâcheuses. 

HALLÛIN 
AUX «AMIS DHALLU1N» 

lye syndicat d'initiative s Les .Uni: 
d'Haliuin s, a tenu mercredi soir, à 10 h. 
au Foyer de la Paix, sa première asseui 
blée de l'année. 

La réunion était présidée par le prési 
dent, M. Maurice TouJemoude. 

En ouvrant la séance, M. Maurice T' 

' la salle Saiate-Famille. le dimanche S 
. janvier i 16 h., de façon à pouvoir être 
! terminée avant 10 heures. Quelques films 

viendront agrémenter la séance et les pa-
i rents si souvent accablés par le souci de 
j la vie pourront passer une agréable après-
midi. 

Le Comité a pria ses dispositions pour 
écourter la longueur des distributions tout 

| en permettarit à chaque famille de régula -
i riser sa situation. Une permanence sera 
i établie le dimanche 8 janvier à partir dp 
i 7 h. le mutin, au .siège, chez M. A. <*a:i-
I daele pour recevoir la cotisatiim île ]!):i:; 

CAISSE D'EPARGNE. — Pendant le mois 
de janvier, U Cala»» d'Kj>ars-n« sers ouverii» 
le dimanche, do i h. 30 i S fc„ pour l'iSS-

eri-ption de* intéret» snr les livret»; d« u à 
11 h. pour les versements et de 11 fa. À 
Il h. 30 pour les remboursement*. Le taux 
d'Intérêt est fixé, ponr 1933, S 3,23 0/0. 

E r p o s m e x f D E P I O E O N S V O T A Q E U B S 
— Dimanche prochain, de O 4 13 fa., c l m M. 
Victor Cour, rue d'HuTÎ-npill, exposition des 
quarante meilleurs culet* du colombier de 
M. Jules Lesaffre. 

LILLE 
A LA TRJBUr/E LILLOISE 

Ce soir ve-jdredi, ù 21 h., salle du Con-
srrvstoire, le voyageur de commerce Geor-

Le Seul, poète et artiste peintre, 

brt-s ries «Avnis d'Haliuin» eïriusi 
FJ le uurH.t lieu dan» la grande salle d< 

7 I r i fêtes du Pore» de la Paix. Pour la rêal 
de* nv^aa-c 

seuls éiémerts aoTtaStàtae 
projiosition est approuvé 

priigr.ii 
fait app'-l nux sei 
ha lu.mrs. I.a 
à l'utianim'lé. 

A'feras la réunion a eu iku un souper j 
SSaicsi, (iont l'organisation avait été con
fiée a M. Descanips. 11 cfrmprejiait une 
t-.nquantouo de couverts. Il s'est ouvert i 
a -'0 h., sens la présidence de M. Maurice 
'l'on einoudo. Et puisqu'on se trouvait à 
l'époque de lT.uiphanii-, on « tira les ! 
Uois ». I,c nyrl désigna ime Iteiue, et ee 
fut Mme Irucastel-Ontrie, qui fut appelée 
à cette éphémère d'imité. La petite fête 
• s poursuivit donc sous sa présidence. 

Au dessert, une tombola fut organisée, 
dont ebaqt 

QUESNOY-SUR-DEULE 
S T A T I S T I Q U E AGRICOLE 

D U CANTON 

i L a remis* 
de l a croix de Saint-Grégoire l e Grand 

à M. Georges Torcq 
La remise solennelle de la croix de 

Saint-Grégoire le Grand à M. Georges 

convive emporta un joli lot. „ 
- J ^ * ' i iL. f t " U I 1 ' . P * * * " 1 ^ Pr L t J? P » - l d . terre. SOô'h'a 
rôle, se déclarant heoreux I'U succès de tnarn^^ 3 i,a. . t a bae . 10 hs . 2 0 , .. 
cette amicale reun on. Il remerc^ le» ; o 0 h a 7J . t r e f l t , . 1 5 r t h a . . i u z e r n c , 2- , 
membres du Conseil d'adminietratio-u du . ha. ; «ainfoin. 10 ha. 60. 

rentrant le soir de son travail, le fils sliie bienveillant concours qu'ils lui prêtent et ; Animaux : 00," 'chevaux. 34 mules et 
Albert, trouva une lettre annonçant cette I de la confiance dont fa l'honorent. Il sa- ! mulets. 3 ânes. 122 taureaux, 52 beeufs, 
funeste détermination. iua ensuite les membres de la presse et C.S70 vaches, l.fKl2 veaux et génisses,' 

La malheureuse femme a'était jetée leur exprima sa gratitude pour les ser- j 1.231 béliers, moutons, agneaux, rtc. , 
dans la Marque avec sa petite fille le même vices rendus a l'association, l'n toast fut J.I15 porcs et truies, porcelets, e t c . , 
soir. On retrouva sou corps le lendemain I ensuite porté à la Reine. I l 0 2 chèvre*-. 

La Commission rantonsle s'est réunie ÏOBoq, président de l'1'.B, des Syndjcats 
h la Mairie sous la présidence de M. M. ' libres du Nord, se fera à Lille, dimanche 
Dcrvaux, maire. 1 22 janvier. 

Superficie tolale du canton. G.-JSO ha _ A. 11 h - en la cathédrale basilique 
87 ares 52 eentiaires ; des terres Jabou-1 Xot.re-Dame de la Treiilc, une messe ser : 
rsbles. 4,140 lia 02 a 5<î c. ; prés natu- célébrée aux intentions du Souverain 
rels, 114 lia ; herbages, 602 bai : pâtura- | Pontife. 
ges, lf.0 ha. ; cultures maraîchères, 2 0 j A 16 b., en la salle des fêtes de Sainte-
ha. : bois et forêts. GS ha. ; routes, etc.. j Catherine, ôo, rue de la Barre, à Lille, au 
050 ha. | cours d'une fête de famille. M. Zirnbeld. 

Superficies cultiritcs en blés : 1.633 h a . ; | préandent de la C.K.T.C., procédera à la 
seigle, 20 ha. ; avoine, 853 ha. : pommes] remisse solennelle de la croix de Saint-

rutabaga. 0 ha. : choux Grégoire le Grand â M. Georges Torcq. 

Suites mertelles d'une tentat ive 
de suicide 

M. Edouard Ba.vart, employé calaisien, 
qui tenta dernièrement de s e suicider chex 
son amie, àonaicKiép rue des Itobieds. e s t 
décédé mardi soir, à l'hôpital Saint-Sau
veur, où il était en traitement. 

du « J O S V B S J «la R s j c b a i x » 
aïs • janvier IS33 N* I. 

LES MAINS 
PLEINES DE ROSES 

par René VINCY 

i 
A laaberce «Je U Belle-Étoile 

A v a n t da s'steistrre, dégrisa» la l iais , 
•wr la bonne place qu' i l , s 'é ta i t rboiaie 
g s w y passer la part, la maranis 
Raxsaod de Ss io t - f i enan eonsuHa- ata 
poebes. 

D e caste eorrsultation. U ramena nn 
franc et na son troué, tout le reste de 
sa fortune ; c'était de qnoi déjeuner le 
lendemain d'une treteabe de pnddint? 
e t éfnn v e n e d'ale : bonne affaire t 

Mais sorts : 
— B a a ( sa dit-i l , la P r o r i d a s c * y 

parifToiri. . . 
S t il pareourut distraites»eut du 

rssjassd sa qui sHsit être sa chambre à 

C s t a i t une vasfe chambre, pnis-
qa'aUe ta somposait rie ton» l'espaea 
eavtpotrnant et que r'était lea qrtatre 
veats qui ea étaient les quatre mnrs. 

_ Bar la droite, s a delà de la haie pr t -
ertéa, à aaelqtiea peirtera de fusil, 
Jahajvrirabufv. qni n'éis it a lors qn'une 
•avtUBade. étalai t «es maisons basses 
«ras ma ptMBtixiaiaot p ins que de rares 
I s V p B t a . Snr - i sa ganehe. à la même 
«tjgtsaté* i pen pria , u n s m a i s s srjorms 
a* c o a f a i c s'enlerait. U masse noire 

d'an pare qui devait être magnifique. 
P o i s , tout alentour, c'était ht p la ine 

traUasvaalieane. semée de buissons et de 
boqueteaux au hasard distribués s u r un 
sol ar ide et rooaiHeux. E n enfin, sur 
tout atda e t s e dép lorant jusqu'à l'in
fini, un ciel trajasparent dans lequel 
acbavart de monter une hine ronde et 
pale . 

P u i s voici qu'il fit tout à coup très 
clair, coaune i l fa i t clair s o u s ces lati
tudes su»T|jsjLle» et . d a n s cet te eiarté, 
Raoautd sa âilhoTietta, révélant nn gplen-
d ids garçon, t r t s ieixoe, la trentaine 
pas atteinte, t r t s bran, avec nn profil 
t r t s lin et l'aUnre d'an homme qui n'a 
eeraaineniertt p a s été fai t p o u r coucher 
à l'auberwe de U Beile-Ekoile. 

afais, quai, il v a des aventures qui 
ne réiassisxent p a s à tout l e monde, et 
U T * eneore lea téméraires qui, é tant 
ioBeiiicnt partie p o a r eliercher de la 
laine, se font tondre en rèevnin. 

Renaud hausse les épaules avec in 
souciance. 

Après une jorrrnée qui avait été 
étouffante, la nuit était d'une t iédeur 
Parfaitement idoine à quelques heures 
ds râpes en plein air. 

I l s'arrangea dans son manteau qui 
• n avait v a hien d'antres, s'étend't sur 
le sot ici feutré d'une herbe estiez drue, 
raplova son bras sous sa tête et ferma 
les paupières , attendant le sommeil . 

L s sommeil n e vint pas tout de suite 
à Renaud, comme il arrive lorsque l'on 
est reern de fat irt ie . D e t e m p s à antre, 
ses paupières appesant ies se rouvraient, 
et son regard vacillant était, une secon
de, retenu par un fa hle point de fen 
«a i brillait l s -bas parmi les sombres 
verdures du grand parc, pareil à une 
pe t i t s étoi le a n milieu d'une nuit téné
breuse. 

Dsrss cet é tat de somnolence où la 

pensée flottante s e déforme a v a n t de 
s'abolir dans le néant du sommeil , Re
naud, confusément, R,-> laissait aller h 
imairin«r que cet te fa ib le lueur était 
celle d'une lampe brûlant dans la cham
bre d'une j eune file qui rêvait avant 
de s'endormir, le coude dans l'oreiHer 
et le front dans la main. 

E t il la dietintruait parfa i tement , 
cette virginale WLt'ant. 

B i l e était rose et blonde avec de 
beaux cheveux qui, nattés pour la 
nuit, s e déroulaient sur ses épaules tels 
des serpents de soie. Ses veux étaient 
Meus, d'un bleu très doux de fleur, e t 
l 'expression de son visajre, suave com
me ceux que l'on voit dans les keap-
sakes, t r a h i r a i t une infinie tendresse 
d'âme. 

Cette jeune fille rêvait à ce h quoi 
rêvent toutes les jeunes M e s et . com
me toutes les innocentes, e l le préférai t 
la-, rêves nn peu mélancoliques. 

Renaud en avant décidé selon ton 
bon plais ir , il n'v avait po int à aJîer lù-
routre, et si, dtuu lu demi-imeon^oienre 
Os) pensées où il se trouvait , il s e gotir-
inanda, s'est qu'il jugea que c'était bien 
le moment , ma foi , de eomposer des 
é'écries lorsque, comme lui, l'on avait 
itaste en poche un franc et un sou r.ercc' 
ponr tout potage. 

Mais h. Lampe fut soufflée, l'étoile 
s'éteurnit. la j eune riile avait d û laisser 
tomber sa tôle sur son oreiller, e t Re
naud, calant U s ienne dans s o n bras, 
s'endormit, tandis qu'au-dessus de lui la 
Croix dn Sud rayonnai t de tons ses 
feux, [elle une parure de diamants phos-
phoresreuU. 

Combien de t emps dormit-il ainsi 1 
U f u t l e s t ement réveil lé p a r le bruit 

d'une txruvcistation qui se tenait à deux 
pas da lui . de l 'as tre coté de t a baie . 

U n e voix erommeiait , vo ix rauque en
rouée par l'alcool : 

— Ce damné ehien I Est -ce qu'il va 
nous fa ire encore poser lonetenips , 
dites. Sol T 

— Qui pourrait l e , dire, B i g î Lui 
seul l e sa i t , e t puisqu'il n'est p a s là, 
comment vous répondre Î Tax» est un 
joyeux dril le qui a ime conter fleurette, 
et peut-être en ee moment est-i l encore 
chez Sailv, accoudé à sou comptoir , à 
lui d ire des douceurs, pendant qu'olic 
lui pèse son tabac f 

— S a î l y î Que le diable vous emporte. 
Sol ( E l l e a c inquante ans et plus, s a n s 
compter que sa figure est piits percée 
de t r o a s qu'une éciunoire ! BeBe con
quête à faire, bu jove ! 

— Tacr n'en est pas à s'arrêter à nn 
an.*i superficiel rrétaii^ Sftltv a nn bon 
matrot, enfermé dans un coffre qui n'a 
p a s d e troua, lui 1 E t T a c es t encore nn 
bien joli garçon, quoiqu'il aurait le nez 
un peu rouire pour mon goût, mais j e 
ne su i s pas S s i l y . 

— Non. Sol , vous n'êtes p a s SaJly, 
voit» été» un compagnon solide an poste 
et qui ne «ait p a s ce que c'est que 
d'avoir froid aux yeux, n'est-ce p a s 1 
Eh Ix'en ! j e r a i s vous proposer une 
chose. 

l 'oiirquoi nous mettre à trois là oft 
deux suffisant T A p r è s tout, à W'aker-
ford-Cottage . il n'y a . . j a m a i s qu'un 
v ieux gentseman e t une pet i te fille, et 
la pet i te fille sera morte rien que de 
notes voir entrer d a n s sa chambre. 

P o n r ce qui e s t dn vieux gent leman, 
j'en fa i s mon affaire. Et bien ! est-ce 
dit . v ieux Sol I 

— Xon, ce n'est pas dit. Bisr-
L'affaire a été arrangée entre nous 
trois, e t a i e s e f era 4 nous tro is , on 
d i e «le se fera pas . Al lons , B ig , ei nous 
ne tenions p a s nous autres l a parole 

connée , qu'eat-ee qui nous distinguerait 
des honnêtes gens ? Et d'ailleurs, voici 
Tag . 

Renaud avait d'abord écouté mnchi 
nalemeut ce dialogue ratra r i s deuv 
inconnus qui, p a r l e u r s paroles, «'étaient 
s i tôt avérés comme deux gibiers de 
potence. 

P u i s il fut pris du dvsir de mieux 
savoir à qui il avait affaire, et, comme 
i' leur tournait le dos, ussnt d'infinies 
précautions, i l opéra une conversion 
hiir Ini-mcnie et, maintenant, à la grande 
clarté de la lune et par les interstices 
ac la haie, il les dist inguait en p le in . 

Lui. ai îongé dans l'ombre portée de 
son abri, était absolument insoupçon
nable. 

I l détailla donc Big , un colosse à f a c e 
de taureau ; Sol , u u l o n g efflanqué à 
la mine de navet malade, et aperçut 
T a g qui arrivait en effet, pet i t , ramassé, 
le chapeau en bata i ïo , au-desn is d'une 
troame éoarlate ot où le nez se détachait 
en vigueur, p l u s flamboyant encore que 
la rtwte. 

Tain, qui était le muscadin du trio, 
fa isait tournoyer en mawjxitw une ba
dine dont la pomme était nne boule de 
cire «otLstement façonnée. Son chapeau, 
qui était de haute forme, n'avait plus 
do fond, et il portait des trants, mais 
qui n'avaient p lus de doigta. Un rond 
de taffetas noir lui bouchait Tœil gau
che, comme o n monocle. 

Ces derniers détai ls échappèrent tout 
d'abord et nécessAirememt à Renaud, 
mois il e n avai t aeisez v u et entendu 
ponr désirer d'en apprendre davantage 
sur ces mauvais garçons. 

Aut*i, demeurant aplnti sur *?on ma
telas d'berbe et retenant sa respiration, 
devirjt-ii tout oreilles p o u r l'entretien 
qui reprenait . 

— E h bien ! T a g , mon fils, dit B i g 

de mauvaise humeur, il ne f a u t pas 
vous gêner, vous savez, et s i vous 
n'êtes p a s encore prêt à arriver, prenez-
en à votre aiyc. mon Dieu . N o u s i t t e n -
ërons bien encore une couayie d'heures 
ou deux. 

— Encore un qui n'est pas jovial , fit 
placidement ITiouuue à l'oeil bouché. 
.Vais est-ce que j e n'avais pas l e t emps 
de m'ainener, PUJÎTITIC je ne veux pas 
aJier plus loin î I 

— P a s aller, plus lo in f s'excjaraa 
Sol tout agité. Et pourquoi cela, Tag . 
mon enfant i 

— P a r c e que j'ai réfléchi et que ça 
ne me plaît pas. 

— Jlafs pensez doue que ce n'est rien 
du tout, qu'il ne s'a°ri.t que de tuer un 
vieil homme, ce qui est ia moindi'e des 
choses.. . 

— Ce n'est pas d'aujourd'hui que j e 
Je connais l e viei l homme ; il est en
core diablement fort agile. 

— B i g s'en charge. 
— J e n'ai besoin d e personne pour 

faire mon ouvrage, grogna Tag . E t puis , 
i] n'y a p a s que le gcnhleman, il y a la 
j eune mies. 

— Bah ! ça n'offrira pas phi» de ré
s istance qu'un poulet, s i ça n'exst pas 
paralysé tout de sui te . 

— Sol , vous m'avez encore parlé de 
trois chiens, et j e n'aime pas les expé
dit ions où it y a des dogues. 

— J e vous ai promis , Tag , de 
m'occuper d'eux, et i ls ont eu des bou
lettes de ma façon. 

— E t les domestiques, leur avez-
vous donné é?alemerjt des boulettes 1 

— I l s couchent à plus de cent mètres 
de la maUoii, et les d i e u ! * aerunt refroi
dis avant d'avoir nu penser aux sonne
r ies électriques. E h bien 1 T a g , est-ce 
oue w n'est pas de l 'onrrasc tout fait 
d'avance f 

T a g enleva son chapeau et hii donna 
du lustre avec la manche de s o n reeton, 
puis , sentencieux : 

— Justement , déc!ara-t-il , tout cela 
se présente avec trop do faciîttés. et je 
n'aime p a s ça. C'est dans ces h i s t o i r à -
là qu'on tombe à tout c o u p s u r u » bèv. 
I>écidément, Dieu me maudisse si je b i s 
un pas de phis ! 

Mais Sol , perdant enifh patience : 
— Imbécile ! g'excJama-t-il. Puitvi t 

je vous répète que le viei l homme a re i 
ré de la banque aujourd'hui un peqir 
de deux mille l ivres, que j 'étais ta 
q u e j ' a i vu les billets de me* veux 1 
T a g marmots i : 

— D e u x mille l ivrer . , je sa is lr. 
que c'est tentant.;, mais iinir sa carrir < 
au bout d'une ficeïc, c'est à eonsidén 
auss i . 

— Comment, c'est Taar qui par'. 
amei T T a g B a g , notre maître à tou-
c'est Tas R o g qui a peur f 

A ee mot de peur, T a g Ran dovint .-
roujre qu'il en devint noir et , donnai.t 
un coup de po ing sur le fond de s o i 
chapeau sans fond : 

— S i c'est comme ça, dît-i l al! 
rit/ht ! 

• L s a n s p lus hésiter, i l pri t la têtt 
o c Fespédûtion et piqua droit kur ci 
parc où, tout à l'heure, luisait sssHc 
étoi le qui avai t fa i t rêver Renaud . 

La j eune homme n'avait point bouiré 
de aa place. Les mauvais garçons , ce 
n'était p a s ce qui manquai t dans ce 
pays o ù la fièvre de f o r at t ira i t tous 
iea aventuriers du monde. 11 su iv i t a c 

Toril ceux-ci e t les vit disparaître. r u n 

après l'antre, au travers de l 'épa's 
fourré qui servait de clôture à ec une 
B i g avai t appe lé Wakerford-CottaKe. ' 

Ls. distance était courte, c'avait ét« 
bientôt fait . 

( i iw 'rr s . ) -
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